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LES MOTS DU THÈME

 Arcanes de la création : Le mot arcanes est sans 
doute peu connu ; il signifie mystères, secrets, 
alchimie ; 

il renvoie à un processus difficile à connaître ou à 
comprendre, à un système obscur pour le profane, 
celui qui n’est pas initié.





LES MOTS DU THÈME

 Quant à la création, il s’agit d’un terme générique qui 
renvoie au fait de produire quelque chose, de lui 
donner naissance, de lui faire prendre forme. 

Le Créateur par excellence, c’est Dieu, qui selon 
plusieurs récits religieux a créé le monde ; mais ici il 
faut l’entendre au sens artistique du terme : peindre, 
écrire, composer une œuvre originale et 
nouvelle.





LES MOTS DU THÈME

 Le thème de l’année, c’est donc l’art, mais envisagé 
sous l’aspect d’un processus mystérieux qui 
aboutit à l’émergence d’un texte, d’un tableau, d’une 
chanson, d’une sculpture… dont on peut se demander 
où elle a pris son origine, quels rapports 
l’œuvre entretient avec la réalité, comment 
elle est devenue ce qu’elle est, et peut-être 
pourquoi elle attire les regards et l’attention du 
public.





LES MOTS DU THÈME

 La création est en effet d’abord un processus 
intellectuel solitaire, une germination dans 
l’esprit humain dont on peut se demander comment 
elle apparaît,  

mais c’est aussi un acte qui s’inscrit dans l’espace 
collectif, dans la société qui peut imposer des 
limites comme chez Platon, ou dans le public qui 
l’accepte ou le rejette comme chez Zola.





LES MOTS DU THÈME

 À la lecture des œuvres, on constate d’ailleurs 
l’importance de la place des femmes dans ce 
domaine : les Muses inspirent les poètes grecs, un 
modèle inspire les peintres chez Zola, une autrice 
(Virginia Woolf) a du mal à s’imposer dans un milieu 
académique et littéraire…





LES MOTS DU THÈME

Quant à définir ce qu’est l’art, c’est une vaste 
entreprise. La définition courante est que l’art est ce 
qui procure des émotions, mais cela reste vague 
car beaucoup de choses provoquent toutes sortes 
d’émotions. 

On peut s’en tirer par une pirouette en disant que 
l’art c’est ce qu’on considère comme de l’art, 
et que telle personne sera sensible à la beauté d’un 
spectacle ou d’une œuvre d’art, tandis que telle autre 
restera insensible.





LES MOTS DU THÈME

Il y a bien sûr, d’une personne à l’autre et d’une 
culture à l’autre, des variations sur ce que l’on 
considère comme beau, ou artistique. 

Mais il y a quand même, dans toutes les sociétés et 
dans toutes les époques (voir plus loin dans ces 
pages) des créations qui suscitent l’émerveillement, 
le plaisir, par exemple par leur symétrie, leur 
harmonie. Des sons stridents déplaisent 
majoritairement, des visages symétriques plaisent 
davantage…





LES MOTS DU THÈME

 Il n’y a donc sans doute pas de définition précise 
de la beauté, mais il n’y a pas non plus autant de 
définition de la beauté qu’il y a d’habitants sur terre ; 
certains livres se vendent à des millions 
d’exemplaires sur plusieurs siècles parfois, des 
chansons, des images sont quasi universellement 
admirées… Ces créations ont donc quelque chose en 
elles qui ne laisse pas indifférent, même si on ne peut 
pas toujours définir ce supplément d’âme.





LES MOTS DU THÈME

 L’art participe en effet de la transcendance : la 
Joconde de Léonard de Vinci (1516) n’est rien d’autre 
qu’une planche de bois de peuplier recouverte de 
peinture ; il s’agit du portrait d’une femme dont on 
ne sait presque rien, et qui est morte depuis plus de 
500 ans ; mais si cette œuvre est aussi connue, c’est 
parce qu’elle porte une vision du monde, une 
sensibilité qui nous touche.





LES MOTS DU THÈME

 L’œuvre d’art n’est ainsi pas réductible à sa nature 
matérielle, elle est un véhicule pour une explication 
de l’univers, elle est la réponse à la question que seuls 
les êtres humains se posent (parfois) : où suis-je ? 
Qui suis-je ? 

Il n’y a pas d’art animal, car l’art est le produit de 
la conscience.





LES MOTS DU THÈME

 Il ne faut pas confondre, donc, l’emploi du langage 
comme outil et l’emploi du langage comme art : dans 
le premier cas, on parle de simple communication 
(lorsque vous envoyez un message pour demander à 
un ami de venir vous chercher à la gare, par exemple) ; 
dans le second cas, on parle de littérature. Les 
journaux, les essais sont souvent limités à de la 
communication d’informations ou d’opinions sur un 
sujet ; la littérature peut avoir quelque chose à 
dire, mais ne se réduit pas au contenu, pas plus 
que la Joconde est seulement un portrait. 



« Antoine et Cléopâtre », José-Maria de Heredia (1893)



LES MOTS DU THÈME

 Lorsque Zola écrit sa lettre au président de la 
république dans le journal l’Aurore du 13 janvier 
1898, il prend bien sûr la défense d’Alfred Dreyfus, 
accusé à tort d’espionnage, mais la forme qu’il donne 
à son texte, avec la célèbre figure de style qui consiste 
à reprendre les mêmes mots en début de phrase 
(anaphore de « J’accuse ») lui donne un aspect 
saisissant, évocateur, et les principes qu’il 
invoque dans son texte : intégrité, honneur, respect 
de la loi vont au-delà d’une simple demande légale 
de révision d’un procès jugé irrégulier.
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